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La cheylétiellose est une dermatose parasitaire devenue

relativement rare chez le chat et le chien. Elle affecte sur-

tout les animaux vivant en collectivité. Elle doit donc être

suspectée lors de survenue d’un prurit et d’un squa mosis

dorsolombaire abondant apparus peu de temps après l’achat

dans une animalerie ou un séjour en refuge.

La cheylétiellose est due à un acarien appartenant au genre
Cheyletiella. Au sein de ce genre, trois espèces concernent
plus particulièrement les animaux domestiques. Cheyletiella
yasguri est retrouvée préférentiellement chez le chien,
Cheyletiella blakei chez le chat et Cheyletiella parasitivorax chez
le lapin. Sa prévalence varie selon les pays. On constate notam-
ment qu'il existe une corrélation négative entre la préven tion
antipuce, employant divers anti-acariens, et la prévalence de
la cheylétiellose*.

Un cycle d’un mois sur l’hôte 
À la différence des acariens communément responsables de
dermatose chez les animaux domestiques, celui-ci peut être
visible à l'œil nu du fait de sa grande taille (385-500 µm) et de
sa rapidité à se déplacer. On a ainsi l'impression d'observer
des squames en mouvement.

Le cycle se déroule entièrement sur l'hôte et dure environ un
mois. Les cheylétielles peuvent toutefois survivre en dehors
de leur hôte pendant quelques jours, en fonction de l'hygro-
métrie et de la température extérieure.

«Le prurit, variable, est souvent généralisé alors que le
squamosis est à prédominance dorsale.»
La cheylétiellose se manifeste classiquement par un squamo-
sis plus ou moins abondant sur toute la ligne dorsale de l'ani-
mal. L'importance du prurit est extrêmement variable. À noter
qu'il est souvent généralisé, alors que le squamosis est à pré-
dominance dorsale. De même, celui-ci n'est pas corrélé au nom-
bre de parasites. Un animal peut ainsi présenter un prurit très
important alors que très peu de cheylétielles sont présentes.
Tout comme avec Sarcoptes scabiei, cela suggère qu'il existe
un phénomène d'hypersensibilité associé chez certains ani-
maux. Il existe notamment une aller génicité croisée entre les
cheylétielles et Dermatophagoïdes farinae et pteronyssinus,
qu'il faut garder à l'esprit au moment de la réalisation de tests
cutanés.

Parfois une contamination humaine
Des cas de dermatite pyotraumatique ont également été décrits.
Ceci confirme une fois de plus qu'ils ne sont pas tous dus à

une dermatite par allergie aux piqûres de puces. Il existe éga-
lement des porteurs asymptomatiques. Chez le chat, cet aca-
rien peut également être à l'origine d'une dermatite miliaire.
Que l'animal présente des lésions ou non, il peut être à l'ori-
gine d'une contamination humaine et de l'apparition de lésions
papuleuses et urticariennes prurigineuses. Ces lésions se loca-
lisent évidemment essentiellement sur les zones de contact
avec l'animal.

Le diagnostic de cheylétiellose peut être réalisé avec de nom-
breux examens complémentaires comme les raclages, le test à
l’acétate adhé sive ou le trichogramme.

Nombreux traitements disponibles
Il existe de nombreux traitements acaricides efficaces, notam-
ment le fipronil ou la sélamectine, même si aucun ne dispose
d’AMM dans cette indication.

A  retenir : la cheylétiellose est une dermatose parasitaire
devenue relativement rare maintenant aussi bien chez le chat
que chez le chien. Elle affecte essentiellement les animaux
vivant en collectivité. Il faut donc la suspecter lors de surve-
nue d’un prurit et d’un squamosis dorsolombaire abondant
apparu peu de temps après l’achat dans une animalerie ou un
séjour en refuge. 
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